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IMPORTANT SUCCÈS 
des forces aéro-navales allemandes 

dans l'océan Arctique 
» 

croiseur anglais et six cargos coulés 
BERLIN. 4 MAI. — On lit dam le communiqué du 

•eut commandement, en date de ce jour : 
Dan* l'Océan Glacial Arctique, dee force* de mir-

rao» et sou «-marines de I» flotte de guerre, en eolla-
b w i l l u ave* dm escadrilles de l'aviation, ont atta
qua, seadant s4**teurs Jours, par une mer houleuse 
parsemée de flacons, des convois ennemis protèges 
par d'Important» groupes de combat. 

I n sous-marln. commandé par le lieutenant de 
vaisseau Telchert. a réussi à toucher de deux torpilles 
un croiseur britannique de 10.000 tonnes, qui est 
resté sur place et a sombre par après. 

l ' a* flottille de destroyers allemands a repris le 
combat contra les destroyers ennemis de protection 
qui avaient la supériorité, et en ont endommage plu

sieurs gravement. Vn destroyer allemand a été gra
vement avarié. 

Deux vapeurs faisant partie d'un convoi ennemi, 
et Jaugeant au total 12.000 tonnes, ont été torpillés 
par des destroyers. En raison de l'état de la mer, on 
peut escompter la perte de deux vapeurs. 

Des sous-marins ont coulé a n vapeur de 6.300 
tonnes chargé de munit ions et en ont torpillé un 
autre. 

Des avions de combat ont roulé trois navires de 
commerce Jaugeant au total 19.C0O tonnes et ont 
endommagé gravement un autre cargo de plus fort 
tonnage. 

l a marine britannique a donc déjà perdu dix-neuf 
croiseurs au cours de cette guerre. 

AUX FUNERAILLES DES VICTIMES PARISIENNES 
DE L'AVIATION ANGLAISE 

L'AMIRAL PLATON 
au nom du Gouvernement 
souligne l'acharnement 

que met la Grande-Bretagne 
à détruire son ancien allié 

Après l'entrevue de Salzbourg FRONT DE L'EST 

LE SENTIMENT ET LA CERTITUDE 
DE L'INVINCIBILITÉ 

constituent le principal lien 
des pays de l'Axe et de leurs associés 

Dans le secteur Nord 
c'est dans la boue 
jusqu'à la poitrine 

que les soldats 
doivent se mouvoir 

LE GENERAL KOGUES 

RETOURNE AU MAROC 

Marseille. 4 mal. — Le général No-

Parls. 4 mal. — C'est on présence 
du cardinal Suhard et des représen
tants de l'autorité que les tuners lie* 
d une partie des victimes de l'agres
sion anglaise sur ls région pan-
sienne se sont déroulées samedi dans 
le quartier de la banlieue le plus 
atteint, tl y a eu lundi des funé
railles communes pour le restant des 
victimes. Y assistèrent, le ministre 
du travail, M. LagardeUe, comme re
présentant du maréchal Pétain et 
l'amiral Platon, en tant que repré
sentant du chef du gouvernement, 
M. Laval. 

Environ 150.000 personnes ont dé
filé devant la bibliothèque 
ville, où les victimes avai .nt été mi
ses en bière. 

L'amiral Platon a prononcé ui 
discours où 11 a dit notamment: 

« Le martvrolcge des vict.mes frac 
ça-ses s allonge. Apres les attentats 
dont les population» ouvrières du 
Nord ont eu à souffrir, après 

met actuellement à détruira son an 
cienne allié*. 

«On sait fort bien, a-t-11 atout*, 
que nous ne sommet point l'amenai 
de l'ennemi de la Grande-Bretagne, 
mais que cet arsenal est situé beau
coup plus loin et qu'il est fort blet» 
défendu. > 

S'adressant aux familles, le repré
sentant du chef du gouvernement1 

déclara enfin: 
« La patrie blessée s'incline devant 

votre douleur; votre deuil est celui 
de la Franc* et. au nom de st. Plarr* 
Laval, dont Je suis Ici 1* repréaeni 
tant. Je vous assure que la patois c a 
vous abandonnera pas. Notre 
passion va ver* vous qui 
d'autant plus profondément qu» 
vous êtes de* victime* innocenta*. La 
chef du gouvernement, par ma voix, 
vous transmet toute* se* condaléan-

rkriin. 4 mai Berlin. 4 mai. — Se référant à la tuellement être revenu de cette ren-
renoontre de Salzbourg entre 2* FUh- contre avec le vrai sentiment de la ^ ~ forces armées' an e" le I pouvoir de M. Pierre Laval 
rer et le Duce, les personnalités offl- victoire et de l'Invincibilité. , , - - . - H » . „ n , . i . i » . . _ » . 
dé l i e s de la Wilhelmstraes. ont dé- « Le sentiment et la certitude de ' L . ^ s t ^ v e ' ô n n L rt.n. f- Z?£~ 
claré aux journalistes qu'on devait l'invincibilité qui «ont la base de | " ' * * " l ° ' v f À ° ï ï m - , » . . . . T ^ " , 
s'en tenir su communiqué publié à ce l'amitié germano-Italienne forment. ^ 
suj î t ainsi qu'au rapport clrcons- d^clare-t-on dans les milieux polit:- . 
taridé qui avalent donné tous les que*, allemands, la partie vitale des J ° ^ ~ n ^ « "* 8 U o c e s e t d e s P = u £ s * « 
détail» tant sur > développement relations des pays de l'Axe avec 

— Lundi a commencé devant té tel
les bunal de Marseille le procès contre las 

gués s quitté l'aérodrome de Mari- i bombes et les mitrailleuses, voici de personnes responsables d* l'Incendia 
g n ^ n e à destination d Alger. Il ; nouveau les conséquences des dor-1 ? « * o u v e : » " - ^ ' : ' " e

7 . * r ^ r S * î 
avait conféré récemment à Vichy E ,ers exploits d . l'aviation angla.se ! ^ « . ^ S T m o r t T s i z\JSÏu£ 
avec M. IPerre Laval. . U n e fois de plus, la Royal Air Force • s f r e , QO „ rapp.ii, q U e . outre le* 

Rapprochons de cette information I » réservé au peuple de Paris et de sa Nouvelles-Galeries, un grand hôtel e t 
le bruit qui d u r a i t récemment i banlieue des coups meurtriers et no- i plusieurs immeubles de la Oaneblér* 
d'après lequel le résident général au tre cœur se .erre. , ^ i t i n T c è - n e f u ? ' ! ^ « r n c ï T e t " COUP. 
Maroc aurait été compris dans les Et l'amiral Platon mit en parallèle j ̂ S ' e ï ï u î e T par négugenôï L e s ^ i E 
personnalités qui recevraient bientôt l'inertie de l'aviation britannique j p „ n l a b ï M , o n t l e directeur des Ncu-

Le commandement I l e u r retraite à la suite du retour au i dan» la bataille du Nord et de Dun- \„;i»,.oaleries. un arebiteett, un e n -
kerque et l'activité fébrile qu'elle I trepreneur 

grande activité 

ouvrier 

par des attaques allemandes 

Le Maréchal a reçu le nouvel ambassadeur du Japon, M. Mitant, qui 

lui a remis ses lettres de créances. , p ^ ^ , , ^ . q u e 8 U r l e . c o n . i q u . n c » . J a p 0 n et tous"les i 

A a cour» de la cérémonie , le Maréchal « t la président Laval politiques de cette rencontre. nls par l'acte ttlpartlte ainsi qu'avec . 
T . , ~»- . n t » . «fs»! . , ,»». „„i les nation» qui appartiennent - c e t t e l _ ' s'entretiennent a r e c M. Mitani. Belgap'ess) 

L'amiral Darlao 
et l'ambassadeur d'Espagne 
sont reçus par le Maréchal 

LONDRES ET 
n« sent pat daccord 

au sujat 
rhr c daaxitnu f ron r » 

Les personnalité* officieuse* qui l M nation* qui appartiennent 
ont pu prendre part a la rencontre communauté unie 

——^-^—— | de Salzbourg lie manquent pas de 
W A S H I N G T O N * o u l l « n * r l a cordialité absolu* qui a 

Justement caractérisé cet t* entrevue 
et M manifestait à chaque instant 
et * chaque p a a 

j Comme on le signale encore, les 
' conversa*! *ro* d u .premier Jour* srravrs 

Le jubilé sacerdotal 
du Pape 

soviétiques. 
La bbue et le terrain marécageux 

un caractère des plus dlf-
ces combats. Le long des 

routes défoncées, les fessés débor
daient leur trop plein et, coulant sur 
des talus, des flot* d'esu et d; boue 
transformaient les voles de commu
nication en des fleuves d'une boue 
molle ayant Jusqu'à un mètre de 
profondeur et duns lesquels dispa 

30.000 AMÉRICAINS 
encerclés dans l'Ile de Mindanao 

Rome. 4 mal. — L e Pape célébrer* | ratssaiect les charge» de gravier et 
_ la.n-aasa le 14 tnel * .la cathérl l a ^ l e » chaussé** de rondins Le* hont-l 

surtout l i a i t à la politique, ee pro- 1 Saint-Pierre, à l'occasion de son Ju- m e a , t i» matériel luttaient, dans ces 
Genève. 4 mol. — Le correspon- longèrent de 11 h 30 Jusqu'à 14 • bile sacerdotal. Il paraîtra au balcon , flott d e ̂ ut j u a q U a i ' „ tréme limite ! 

dant d u e Neuen Zuertoher Zeltung» n e u r e » , t m cointtnuèrant après sans | de la basilique et donnera sa béné- | d e l e u r rendement. c > s t p a s » p a s 

annonce que des divergences d'opl- interruption de 15 heures Jusqu'à i a1*4101» « urbl et orbl ». : qu'il fallait avancer dans ce royaume 
Vichy, 4 mai . — Le m i r é c h a l P é - 5 j o n s , 2 . * c l a v * ™ t r e LoJ1<îfe" i_ft 20 heures. Les mêmes personnalité* ! — 

signalent que les conversations ml-: deuxième t a i n » reçu lundi, d a n s la matinée . * * 8 h l ^ t o n a u • « • * 
larrural Darlan. commarjdant e n 
chef des forces mil i taires de terre, I observateurs et correspondants des 
d e mer et de l'air, e t M. de L e - Etats-Unis qu'en Amérique l 'enthou-
querric*. ambassadeur d'Espagne e n • siaam* de début pour la création 
France . d'un deuxième front a cédé le pas 

D a n s l 'après-midi , il s'est entre - ' » a «» oonaldératlons plus réfléchie». 
t e n u avec le général BrldOUX. | ^ . e^nday Tnmes . qui continue 

sa querelle privée avec Lord Beaver-
broolc. esst ie de démonétiser l'Idée 
d'un « deuxième front en parlant 
d'un troisième, d'un quatrième et 
d'un cinquième fronts. 

—— ;— des terres sans fonds e t des forêts 
- L'rmpereur d'Annan, à J occasion d e Uon(x Q . a r D „ s d l s p a r u r . n t dans 

Uta-re* furent l'objet de» débats du Seeoux d ? transmettre au maréchal. ces marécages. Les terrains décou-
On^aipprerid en Angleterre par des gecetnd j O U T . u n des participants à , petain es» vœux personnels et ceux, verts ne valsient guère m eux. sou-

conférence d* Salabourg dit tex- de son peuple. vent des soldats allemands devaient 
- ^ — . i se frayer u n chemin dans les ter

rains boisés et s'enfonçaient dans le 

M . P i e r r e L a v a l a c o n f é r é 

a v e c 9 1 . B e n o i s t - M é c h i n 
Vichy. 4 mal. — Le président Pierre 

Laval a conféré lundi avec M. Be-
noist-Màchln. secrétaire d'Etat àasyf 
prés d u chef du gouvernement et 
avec M. Hllalre, secrétaire général de 
1 administration a u ministère de l'In
térieur. 

U n e m a t i n é e 

c o n s a c r é e à J e a n n e d ' A r c 

d i m a n c h e , à P a r i s 
Par1». — Dimanche 17 mai. à 14 h., 

une matinée sera consacrée à Jeanne 
d'Arc, sous la présidence de MM. de 

la Guvae.ii* Brtnon. ambassadeur de France : 
d e Abel Bonnard. mlnlstr* de l'éduca

tion nationale ; Charles Magny. pré-

sol humide Jusqu'à la poitrine, lors
que la minime couche traîtresse 
d'herbages ne pouvait les porter. 

Dans de telles conditions, les trou
pes allemandes ont combattu e s 
même temps les difficultés du ter
rain et les Bolcheviste* lorsqu'eles 
eurent à conquérir un terrain boisé. 

D'autres attaques ont servi à amé
liorer les positions et certaines ont 
fait réaliser des avances profondes 
dans les positions ennemies. 

— L* conseil privé 
a prié le gouverneur d 
transmettra au Maréchal l'assurance 
de l'entier» adhésion de tous ses 
membre» à l'œuvr* d» redressement ' *«* <* '•» S« ! n«- « 1 amiral Bard. pré 
national. fet de polio*. 

PRINTEMPS 1942 
Nous voici donc à ce fameux • travail, les idées construetives que 

printemps 1942 qui, selon toutes les représentent les pays de VAxe et les 
prévisions, doit voir une phase tant idées de désordre, d'anarchie, de 
doute décisive de ta guerre mon- désagrégation sociale, de violence 
diale et ouvrir un chapitre nouveau qui sont celles du bolchevisme russe 
dé rhistoire dm peuples. Et tandis aidé par le capitalisme anglo-
çue la nature se renouvelle et pré- américain. 
pare, dans le creux des sillons et Cette bataille de 1942 a été prê
tons lé clair soleil, ses festivités de parée par des luttes sévères qui 
demain, à tOrient comme à rOcci- ont montré la supériorité dans tous 
dent, les signes 'précurseurs des les domaines de l'Allemagne et de 
terribles mêlées où t e décideront \ ses alliés. Pendant les deux années 
sans doute le sort des empires et qui viennent de s'écouler. l'Angle-
Tavenir des civilisations, s'accumu-1 ferre, grande responsable de la 
lent de four en jour plus nombreux guerre, a été chassée de TOuest de 
et plus impressionnants. l'Europe où les combats, suscités 

Il semble bien que, jusqu'à pré - J » ' elle, de Yougoslavie et A* Grèce 
sent, nous n'ayons assisté qu'à des on^ tourné à sa confusion. Egale-
préludes, des sortes de répétitions\ment. ses efforts pour repousser 
générales et que, demain, la tra-W deux fois les forces de l'Axe 
gédie « te fois terrestre, maritime, i aans le Nord de rAfrique ont subi 
aérienne, déroulera simultanément te même échec. 
sa formidable action sur tous les N'espérant plus le salut que du 
théâtres des opérations. 

La bataille qui va se livrer dans 
les semaines A venir sera sans 
doute Ut plus grande de tous les 
siècles. Non seulement parce qu'elle 
mettra en ligne des millions et des 
millions de soldats ; qu'slle utili
sera un matériel d'une puissance et 
d'il» perfectionnement •—» ; _ 

tya'étte o p p e e r o des t t r ^ * " décisives. L'Angleterre perd Hona-\ 
auprès desquelles les plus féU^* Kcmg, Singapour. L'Australie et les, 
tactiques anciennes feront figures Inde) > < m ( menacées. Les Etats-i 
de manœuvres de garnison . qufUe UnUl j^^t ta vlupart a» I e t , r , l 
étendra ses fronts sur des miUiers ' e/ lmpOTtante, du Paeifigue et 

9ms% t 

•Sbr^ï 
' »ssssssss9vH*l 1 I " " 

MÉsssssssssssssssT À 

i -~- - - - - ^ - ^ y ^ " ' . - ; ^Csssssss. 

Pfl^trtjB 
* * nflLt, 

Aa cours d'an raid 
de représailles, 

LES AVIONS ALLEMANDS 
jettent 

des milliers de bombes 
sur la ville anglaise 

d'EXETER 
Berlin. 4 mal. — Le. haut-com

mandement de» forces armées com
munique les détails suivants au su-

La victoire 
de Birmanie 

met les Japonais 
aux portes des Indes 

et enlève aux 
Anglo- Américains 

toute possibilité 
de collaboration 

des Hindous L'aspect pittoresque d'une rue dans le quartier indigène 

de Mandalav. (pn sipbo.) 

A U - D E S S U S D U S O L A F R I C A I N ,ph. sipho.) 

Des bombardiers a l lemands survolent Tripoli , capi ta le d* la Libye . 

Toklo. 4 mal. — La résistance e n - en résulte que le* troupe» japonaises 
nemle dan» l'île de Mindanao *em- ont. dan» la région d* Kongmou. at-
ble devoir s'effondrer sous peu. Un teint la frontière entre la Birmanie 
rapport de l'agenoe Doméi estime les et la Chine, 
forces restantes à environ 30.000 
hommes et déclare qu'elles sont com
plètement cernées depuis que les 
çolfes de Davao, Illana et Illgan se 
trouvent sous la maîtrise japonaise 
et que les renforts ne peuvent plus 
leur «rrlver de ce fait. 

Les troupes américaines 

du général Marshall 

ont été décimées 

Toklo. 4 mai. On annonce du 
Le quartier général 'japonais des i front de Birmanie, que le* troupes 

lies Philippine» mande que depuis ! Japonaise*, qui poursuivent ieur 
le 3 mai toutes les mesures de pro- i avance vers le nord, le long de 1 Ira-

cotosse moscoriCe, l'Angleterre signe 
avec lui une monstrueuse alliance. 
Trop tard t L'Allemagne pare le 
coup et, en moins de quatre mois, 
neutralise la puissance offensive de 
ru. R. s. s 

Les Anglais perdent 15 avions 
au cours d'attaques sur les côtes de la Manche 

et sur Hambourg 

teetlcn aérienne ont été levées à 
Manille Jes opérations de déblaiement 

Jet des nouvelle* attaques de repré- dans l'Ile de Mindanao étant euffl-
•allles déclenchée», au cour» de la samment avancées pour exclure tout 
nuit de dimanche contre ls ville danger d'une attaque américaine 
d'Exeter dans les airs. 

Les attaque» des avions de com- j Dimanche matin, des troupes Ja-
bat allemand» commencèrent envi- : ponalses débarquées à Gagajan, sur j 
ron vers deux heure* du matin. l'Ile de Mindanao. ont déclenché un* ! 
Ceux-ci lancèrent des millier* de offensive générale en vue d'anéantir I 
bombe* explosive* et lncendslres sur les forces philippines et américaines 
le centre de la ville d'Xxeter qui. e n combattant dans l'Ile. Les Nippons 
tant que noeud de communications, ont chassé leurs adversaires de fortes 
* une grande Importance pour la ré- positions qu'ils occupaient sur la 
glon côtièr* sud et ouest de l'An- cote septentrionale. 
gleterre. Dan* tout 1* centre de 1» i 
ville, mal* surtout dans la vieille Les Japonais ont atteint 
ville entourée de murailles, on put , , . . . , . 
observer de nombreux Incendies qui ' « frontière sino-tnrmnne 
s'étendaient rapidement et étalent Changhal. 4 mal. — On apprend 
vl»lbles de lodn. Cette attaque effl- de Tchoung-Klng qu'à l'heure ac-
cace, qui fu t menée en vague* sue- I tuelle de violent» combats se dèrou-
cesslves, dura environ un* heure. l ient à 100 km. au nord de Lashlo. Il 

(Lire la suite page 2 . ) 

partie de la Russie < uttie 
Puis l'allié américain est devancé 

par le Japon gui en quelques 
' «emarnes remporte des victoires \ 

Il est temps 
que le peuple français 

cesse de croire 
aux 

«illusionnistes» anglais 

O n s 
en Angleterre 
de l'influence croissante 

au Congrès hindou 
Stockholm, 4 mal. — Le correspon

dant londonien du «Nia Dagligt AU 
lehanda s annonce qu après la dtc l -
sioa du Congrès national hindou 
d'Allahabad de ne reslsier q u * n a a 
collaborant pas, on constat* *v*a 

| Inquiétude que l'influence d* Gan
dhi s u Congre* est plus fort* qu* 

| jamais. Sur 180 voix. 11 n'y ea a e u 
que 4 qui se prononcèrent contre la 

i oécUion du Congrès. A rencontre d* 
la déclaration de Sir Stafford Cripps. 
affirmant que le» négociation» entre 
le* chefs hindou* e t 1* gouverne
ment avalent purlflé l'air et posé las 
base* d'une collaboration future, 1* 
congrès est d'avis que les négocia
tions n'ont amené quamertuxn* et 
méfiance. 

et des milliers de kilomètres et que, 
sur terre et sur mer, te witlfM-
pUeront les champs de gtgafUesques terrible, ravages 
combats, mais encore et surtout} a e s t ^ ^ ee§ C O T k i i f l o 1 U r c^ep-
parce que de cette bataille devra tionneilement favorables aux puis-
sortir une transformation profonde \ vlncet ^ VAxe ^ te grande 
des relations internationales. un

l0ataUle commence. Sans vouloir 
changement radical du statut euro-1 jouef au ^0^^ a faut croire 
péen. un rapprochement des ^ te victoire — décisive cette 
nations dans «ne paix politique et 
économique basée sur la oommu-
nauti des intérêts. 

Dans cette bamOe s'affronteront 
a T u . l l l . l l l l - «fa' 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 4 MAI. — Le haut commandement 

occupant la majeure des forces armées communique : 
Dans le secteur central du front de l'Est, nous avens réalisé avec 

succès une attaque locale. 
En Laponle et sur le front de Mourmansk, de* attaque* de l'ennemi 

ont de nouveau été repoussées. 

Ici le communiqué fait étal de la bataille aéro-navale de Vocéan gla
cial Arctique dont U est question d'autre part. 

En Afrique du Nord, activité d'artillerie e t de patrouille* 
Les objectifs militaire* de Malte ont été attaqué* de Jour e t le 

port d'Alexandrie, de nuit, par l'aviation allemande. 
Dans la lutte contre la Grande-Bretagne, des avions de combat 

allemands ont placé de Jour des coups directs sur les Installations d'ua-
porunce militaire de la ville cdtlèr* d'Hastlnga. 

En représailles des attaques terroristes de* bombardiers britanniques 
contre les villes allemandes, dan* la naî t de lundi, de forte* escadrille* 
d'avions de combat ont attaqué de nouveau le port d'Exeter avec de* 
bombe* esploslves et Incendiaire*. 

Des attaques de l'aviation britannique sur la côte de la Manche, 
sous une forte protection d* chasseur», ont été repoussee* dimanche 
avec des perte» élevée* pour l'ennemi. Le* chasseur* allemands et la 
D.C.A. ont desrendu à cette occasion dix avions ennemis. 

L'aviation britannique a attaqué au cour* de la nuit de dimanche, 
les quartiers habité* de Hambourg avec des bombes Incendiaire* Le* 
chasseurs de nuit e t la D.C.A. ont abattu cinq des bombardiers 

l'action des sous-marins allemands 
sur leurs côtes mêmes exerce de 

que 
fols — n'abandonnera pas le camp 
des défenseurs de la civilisation et 
que la barbarie soviétique sera dé
finitivement vaincue. 

J. R . 

<Ph. Urapnoprassi 
S . £ . le cardinal Suhard a inauguré l'exposition d'art religieux, 

installée rue de rUniversité, è Paris. 

Le prélat est e a conversat ion avec M. Scapini devant In mairre-
aaàsi « T u « S t a l a f » , qui ifaTO dans « t t * eiposibo*> 

Vichy, 4 mal. — U n cornmuxiique 
o f n d e u x remis à la presse par les 
autorités compétentes déclare qu'il 
est Inutile que le peuple français se 
fasse des illusions quant à l 'éven
tualité e t au résultat d'un débar
quement anglais e n France. 

Il es t temps que le peuple f r a n 
çais cesse de croire que les Illusions 
puissent résoudre des problèmes 
qui ne peuvent trouver leur solu
tion que dans une volonté et une 
croyance personnelles. 

Au surplus, la presse e t la radio 
anglaises répètent assez que toutes 
les charges militaires doivent repo
ser sur le» seuls alliés bolohevistes, 
comme en juin 1940 elles ont rep fié ; dat ions avec l'Inde deviennent 
uniquement sur les Français. En c e . sans objet, 
qui concerne les derniers a t tentats I l a Wilhelmstrasse déclare ^ u s »u 
aériens britanniques contre U p o - l'état actuel d* décompcaition « • 
pulation civile française, les m ê m e s ' '"em1>1™ britannique, l ^ d e ne peu* 
• ~ r L . » x . M~,.-—t . déjà plu» être considérée comme fal-
a u t o r i t é s ^ l a r e n t mn% ^ ^ intégrant , d* l'empire. 

« Les Français doivent enfin c o m - ; g . u l t ^ q u ï t t l 0 B d < t t ^ 
prendre qu'Us ne peuvent attendre | , 4 p . , , œ o o r , a u nioment où l* p a a . 
des Anglais que le vol des colonies . p i» hindou donnera sa forma tecnal-
françatses, le bombardement de i que à la lutta pour a* liberté. 
leurs ports et de leurs fabriques e t 

Les négociat ions 
• e pourront être r*pri*M 

Berlin. 4 mal. — Selon l'opinion 
de» cercles politiques ds Berlin, 1* 
problème indien atteindra rapide
ment un développement qu* même 
les extrémiste* le* plu* optimistes 
n'ont osé prévoir. On y considéra 
cette dernière décision du parti con
gressiste indien : s Détachons-nous 
de l'Angleterre > comme la pterr* an» 
gulair* d* toute la lutta pour la l i 
bération d* l'Inde et on est persuada 
qu* tout le* effort* ultérieurs de 
l'Angleterre pour reprendre les nègo-

! enfin les opérations considérée? par j _ Les *nv*tt faits a u l'I 
Iles Anglais comme de grandes v ie - profit des famUies éprouvas* a* sa** 
I tolres parce «a l l a ont pu sé jourr-r I ™ £ u ' J* ffTé.loal^.Pta ! 
hui t rnlnute» sur le sol f rançais. > | s t i»»jnan autnatdaiil H T — — 
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